Le processus suivi au Niger a eu en formulation de la communication nationale pour la politique de développement et comme conséquence les plans d'action courts et à moyen et long terme.

Les mesures et les actions recommandées reflètent la situation exacte et les besoins réels des acteurs de développement. Dans ce processus, aucune plus moins de 200 personnes n'ont été étudiées d'une manière ou d'une autre, et ont eu l'occasion de s'exprimer, de donner leur avis et de participer à la prise de décision. Par conséquent, le NCDP est vraiment basé sur les besoins et les espérances de la population.

Quant au gouvernement, il clairement et activement montré sa volonté politique d'avoir une organisation et des outils de communication afin de soutenir ses programmes et stratégies concernant l'atténuation de la misère ou le combat contre le SIDA. De même, le gouvernement a montré que sa détermination prenait le processus à son extrémité, y compris une table ronde avec les associés financiers et l'exécution des réformes et a prévu des actions.

La volonté politique du gouvernement et la participation réelle des dépositaires dans le NCPD sont des conditions préalables pour le succès.

Cependant, la volonté politique et la participation des dépositaires devoir compter sur des ressources disponibles et sur une organisation saine afin de devenir une action concrète. Dans le cas du Niger, l'unité de coordination n'a pas eu les ressources de financier minimum, ni un secrétariat permanent et un véhicule de liaison qui sont indispensables pour le bon fonctionnement d'une administration.

L'ensemble du processus était réussi en dépit de la limitation des ressources. Cependant, ce succès aurait été encore plus grand si les ressources pour l'organisation et le fonctionnement avaient été livrés à l'heure.

